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Effet	de	 la	mélatonine	sur	 l’inflammation,	 les	dommages	musculaires	et	 le
stress	oxydant	après	un	exercice	intense	chez	des	obèses.
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Résumé
[Introduction]	
L'exercice	physique	intense	provoque	une	inflammation,	un	stress	oxydant	et	des	lésions	musculaires,	en	particulier	chez	les
personnes	 obèses	 déjà	 prédisposées	 à	 ces	 risques	 [1].	 La	 mélatonine	 est	 considérée	 comme	 un	 puissant	 antioxydant
endogène	[2],	pouvant	avoir	des	effets	bénéfiques	sur	la	réparation	des	tissus	après	un	effort	intense	[3].	L’objectif	de	ce	travail
était	d’étudier	l’effet	de	la	mélatonine	sur	les	paramètres	inflammatoires,	les	dommages	musculaires	et	le	stress	oxydant	chez
des	participants	obèses	après	un	exercice	par	intervalle	à	haute	intensité	(HIIT).	
[Méthodes]	
Treize	obèses	(7	hommes	et	6	femmes)	âge	:	28,85	±	4,72,	 IMC	:	32,23	±	2,41	ont	été	randomisés	pour	participer	à	une
session	 (exercice	 +	 placebo,	 PLA)	 et	 une	 session	 (exercice	+	mélatonine,	 MEL).	 Une	 épreuve	 d’effort	 a	 été	 utilisée	 pour
déterminer	 la	VO2	max	et	 la	puissance	aérobie	maximale	(PMA).	Le	protocole	d'exercice	correspondait	à	un	exercice	HIIT	(8
intervalles	de	1	min	à	90%	PMA	séparés	par	2	min	de	récupération	active	à	45%	PMA)).	
[Résultats]	
L’exercice	a	été	associé	à	une	augmentation	plus	importante	de	l’inflammation	(neutrophiles	(5,57	±	1,21	vs	4,95	±	1,17	(10	3
/µL)	;	p	<0,05),	protéine	C-réactive	(3,59	±	2,14	vs	2,73	±	1,86	mg/l	;	p	<0,001)),	des	dommages	musculaires	(LDH)	(194	±
16,07	vs	173,53	±	16,16	UI/l	 ;	p	<0,01)	et	de	l’oxydation	des	protéines	(AOPP)	(55,35	±	19,77	vs	37,11	±	16,93	μmol/l;	p
=0,047),	au	cours	de	la	condition	PLA	par	rapport	à	la	condition	MEL.	
[Conclusions]	
L'ingestion	de	la	mélatonine	avant	l'exercice	a	réduit	les	dommages	musculaires	probablement	en	modulant	le	stress	oxydatif	et
en	prévenant	la	surexpression	de	médiateurs	pro-inflammatoires.
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